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RENSEIGNEMENTS 
COMMERCIAUX 

du vendredi 4 Juin 1937 

Les marchés à ternie de lames 
A ROUBAIX 

LAINE PEKJNtfc - I \ l'K I M g i t 

Petite lorrespontlance 

.6 12.71 1266 

M A R C H i S D E S C O T O N S D U V E N D R E D I 4 J U I N 1937. 

DODDSE DE LILLE 
du vendredi 4 Juin 1937 

( l e premier ihllfre indique le mur» preie-
ilfitt et le eecond chiffre le i-our> du Jour). 

VALEURS EN ll .t l S M 
Anlche (act.). 788—798. — Anzln (act.) , 

379—385. — Carvln. 434—441. — Commen-
tri- (Joulss.). 310—313. — Escarpelle. 1 889 

1880. — Marlea 70 V 375—378. — Ci­
troen. 505—510. — Fivee-Lllle. 710—711. — 
Forgea Nord-Est, 700—701. 

VALEURS EN BAISSE 

Béihune. 4.565—xc. 4 . 4 8 0 . — Id. (10"). 
453—XC 448. — Blanzy. 520—818. — B.uay 
110-). 150—148. — Clarence. 175.—170. — 
Courrléres. 219—xc. 213.50. — Lena. 281— 
280. — Uévln . 150—147.. — Id. (coup. 30). 
4 *75—4.375. — Vloolgne. 418—414. — Ola-
ce* et Verreo. 3.120—3 050. — Kall. 1 144— 
1.138. — Kuhlmann. 599—595. — Salnt-
Ciobaln, 1.740—xc. 1.710. — Blanc M.aae-
ron. 83—76. — Sambre-et-Meuae. 368—366 

- Chantier» de France. 130—128. — Coll. 
Ih3—152. — Denain-Anzln. 1.310— xc.l 280. 

Jeumont. 389—377. — Senelle-Mau-
bi-uçe. 635—629. — Energie Electrique du 
No-d de la France. 305—300. — Agache. 
008—299. — Industrie Textile Allart. 1 023 

1000. — Le Blan. 282—280. — Tlber-
ghlen. 205—202. 

VALEURS STATIONNAIRES 
Bruay. 1450. — Crespln (Nord). 51. — 

Dourge». 577. — Frankenholz. 20. — Oatrt-
court. 897. — Thlvencellea. 120. — E-igraH 
de Roubalx. 90 50. — Flnalen». 225. — 
/i"l*rlea du Nord. 257. — Arbel. 435. — 
Franco-Belge matériel chemin de fer.1.515. 
— Peugeot. 480. — Crédit du Nord. 300. 

Le stock de laines peignées 
à Roubaix-Tout-coins; 

Lé stick de laines pelirnées détenu par 
V-s peignasse (Je Roubalx-Tourcolng au 
31 mal est de: 
P e i g n é e A n s 3 948 418 Kilos 803 
Peignés commune 2 906.002 Kilos 

fiVe reste donc pas 
si MAIGRE ! 

Au total. 6.855 420 kilos 800 

Conditionnements 
C O N D I T I O N P I B I IQl 'K D E S M A T I C R E S 

" E X T I L E S D E T O U R C O I N G . — E n t r é e s d u 
31 mal au 4 Juin 1937 — Laine peignée : 
453 736 kilos: Laine n iée : 99 118 kilos: 
Blouaaes et laine, diverses : 165 224 kilos : 
Coton : 26 797 kilo» Nombre de lots : 597. 
Total : 743.276 klloa 

Marché à terme de RouBalx-TourcoIng : 
néant. 

Conditionnements. 1 477 : Titrage». 170 ; 
Dégraissages. 8. 

Uns cure de 
Pilules Pink vous 
rendra appétit, 

tores», • • i ra i s 
et quelque» kilos 

craïass 
La maigreur, la fatigue générale, rabat­

tement et toutes les manifestations d'anémie 
sont dus à un appauvrissement du sang, 
contre lequel les l'ilules Finit sont le remède 
vraiment indiqué. 

Grâce aux rernnnituants Judicieusement 
choisis — et surtout aux sels de fer — qu'ânes 
ctint,ennent. les IMules Pink apportent direc­
tement au sang le» éléments vitaux dont 1) 
sVst dépourvu et reconstituent rapidement sa 
richesse normale en globules rouget et en 
Leinoitlobine. 

lies les premiers Jours de la cure, l'appéti. 
et la vigueur renaissent, les joues se remplissent 
et se colorent, le poids augmente et vous avez 
enfin la vitalité et le* forces débordante^ qos 
sont le signe certain d'une santé robuste. 
Tirs phcies. Fr. 8,50 la boite 

MARCHÉ ACX VEAUX 
DE LA V1LLETTE 

Invendus de la veille. 2 : amenés. 16 : 
Ire qualité. 13.20: 2?. 12.20: 3e, 11.20: 
extra. 14.20. Tendance : marché calme, cours 
maintenus. Arrivages par départements : 
Loire-Inférieure. 8 : Malre-et -Loire. 7 : 
Seine-et-Marne. 1 

L I S SUCRES A TARIS 

(Clôture) 
Tendance soutenue — Courant, 259 00 : 

p r o c h a i n . 259 00 : a o û t . 259 00 à 259 50 : 
septembre. 259 50 à 260j00 : 3 d'oet.ibre. 
258 50 4 259.00 : 3 de novembre. 259 00 a 
258 50: 3 de Jarvler. 262 00 tous payés ; 
disponible cote officielle. 259.00. 

BODDSE DE BRUXELLES 
du vendredi 4 Juin 1937 

Rentes belges. — Emprunt belge à lots 
1932 (unités i , 806. — Id. 1933 (Unîtes). 
1.215. — Dette 2- aérte. 92.15. — Dette 
unifiée 1" '*rle 4 %, 103.65. — Chemins 
de fer belges C. à a . et H.I.J., 811. — 
Dommages de guerre 1921 4 % (5.0001, 
268: ld. (260). 267: ld. 1922 4 ' . 297: 
ld. 1923 4 %, 585. — Dette unifiée 2- série 
10265. 

Kniprnnts provinces et \llle». — Bru­
xelles Maritime 2 %, 72.50. — Congo (Pri­
mes) 1888. 206.25. — Oand 1896 3 %. 71.75. 

Italiques. — Banque Nationale, 1.855. — 
Société Générale. 4£60. 

Métallurgie. — Aciéries d Ai.gleur. 936. 
— Cockerlll. 2.035. — Armes ae guerre. 685 
— Providence (Forges). 16.900. — Thy-le-
Chàteau (Hauts-Fourneaux). 3.900. — Es­
pérance Longdoz-Llége. 6 200. — Sambre-
Mcvselle. 3330. — Ougrée-Marlhaye 4 %. 
1.950. — Baume-Marpent ( f o n d ) . 4.010. 

Charbonnage*. — Amercœur. 6.700. — 
Anderlue». 795. — Bonne Espérance Bat­
terie. 1.425. — Courcelles Nord (c. m o d ) . 
400. — Hornu-Wasmes. 4.225. - Noël Sart-
Culpart (c. mod.) , 12.800. — Nord Char-
lerol. 3.400. — Réunis de Charlerol. 703.50 
— Sacré Madame, 7.175. — Strépy-Brac-
quegnles, 1.705. — Trleu-Kal&ln. 1.030. — 
Unis Ouest de Mono. 760. 

Zincs, plombs et mines. — Astunennes 
des Mines. 287.60. — Overpelt. 1.030. — 
Vieille Montagne. 2.938. 

(.lacerles et verrerie». — Verreries b. J u . 
mel (cap.), 152. — Benn. Plv. Coure 
pr.. 45». 

Industrie* diverses. — La Lainière Esciut 
(priv 1. 900. — Produits chimiques Auve-
lals. 505. — Sonna ord.. 9.975. 

Valeurs coloniale*. — Katanga priv.. 
43.100. — Katanga ord.. 38.625 — Minière 
Qrands Lacs (10- cap.). 1.265. — Union 
minière (pr iv ) . 4.375; ld. ( c a p ) . 4.335; 
id (dlv.l . 4.335. 

Ai-don* ei minière* — Canadlan Pacif. 
I l» ) , 39615. — Brazllian Tract, ( o r d ) . 
741 25. — Luxembourg Burbach.-E.-D.. 
10.350. 

(Communique put le Crédit du Nord 
belge de Bruxelles (gurrursales: Coiirtral 
Cirid. Tournai. Mmisrnin. Péruaelz) . 

in.mt Mois 
2.500 Juin .... 
5.000 Juin 
5.000 Juin .... 
5.U0O Juill. ... 
2.500 Juill. ._ 
5.000 AoUt _.. 
2.500 Août .... 
2.500 Sept. ... 
2.300 Sept. ... 
2.600 Sept. „. 
2.500 Janv. ._ 
2.500 Mars .... 
5.000 Mars .... 
2.500 Avril „ . 
5.000 AVTU .... 

52.500 kilos. 

Paye 
3 3 . 8 0 
3 3 . 7 J 
3 3 . 8 0 
3 3 . 9 3 
3 4 . 2 0 
3 4 . 3 J 
3 4 4 3 
3 4 . 4 0 
3 4 0 0 
3 4 . 6 0 
3 5 . 4 0 
3 5 . 2 0 
3 5 . 8 0 
3 5 . 6 0 
3 5 . 7 0 

Juin 
Juill. 
Août 
Sept. 
J e t . 
Nov. 
Dec. 
Janv. 
Fév. 
Mars 
Avril 
Mal 

Cotes 
du (oui Préc 

.... 33.90 33.60 
_. 34.20 33.90 
.... 34.30 34.00 
... 34.60 34.20 

._. 3430 34.50 

.... 35.00 34 70 

..- 35.20 34.90 
... 35.40 35.00 
.... 36.50 35.10 
. . . 35.60 35.20 
.... 35.70 35.20 
.... 35.70 35.30 

A TOURCOING 
LAINE PKK.NKK l l l ' L t M l J l t 

j ' iant . Mois Paye | 2.500 Jan». ... 35.40 
2.500 Août .... 34.30 I 
5.000 Sept. ... 34.60 12.500 kilos. 
2.500 Dec 35.20 

Juillet 
Août 
Septembre .. 
Octobre 

Décembre . . 
Janvier 
Février 
Mars 
Avril 

Cotes 

34.10 
34.30 
34.50 
34.70 

35.10 
35.30 
35.40 
35.50 
35.60 

A ANVERS 

Achet. 

—•— 
—.— —.— —.— —.— —.— —.— —.— —.— —.— 

Vend. 

34 10 
34.30 
34.50 
34.70 
34.90 
35.10 
35.3 J 
35.40 
35.50 
35.60 

LAINt PKKiNBK - rVPfc LMIJLfc 
(Communiqué par M J.-L. Duesberg Oui) 

Juin 33 d. 44.25 33 3 8 45.0] 
Juil let 32 7 8 44.00 33 3/8 44.75 
Août 32 3 ,4 44.00 33 1/4 44.73 
Septembre. 32 3, 4 43.75 33 1/8 44.80 
Octobre . . 32 3 4 43.75 33 1 8 44.60 
Novembre . 32 3/4 43.75 33 1/8 44.50 
Décembre . 32 3/4 43.75 33 1/4 44.50 
Janvier . . . 32 3 /4 43.75 33 1/4 44.50 

Marché: Sou t. Sou t. 3out. Sou t. 
Aflalres traitées: Le 3 Juin: 365.000 lbs 

et 29.250 kilos. — Ce Jour: 275.000 lbs et 
31.500 kilos. 

Détail des affaires traitées ce jour: 

LES COTONS AU HAVRE 
(Clôture) 

Tendance à peine soutenue. — Juin. 
391 50 : Juillet. 394 00 : août. 397.50 : septem­
bre. 402.00 : octobre. 406 00 : novembre. 
408 50; décembre. 414 00: Janvier. 418 00: 
février, 420.50 ; n »rs 426.00 : avril. 427.00 ; 
Mal 1938. 432.00. 

Nos bureau» sont fermés le 

Juillet 
Septembre ... 
Octobre 
Novembre 
Décembre . . . 

40.000 lbs 
10.000 
15.000 — 

5.000 — 
45.000 — 
35.000 — 

125.000 — 

9 000 ktl 
9.000 kll 

4 500 kll 
4 500 kll 

4 500 kll 

LES CAFÉS AU HAVKE 
(Clôture) 

Tendance soutenue. Vente* 1.500 dont 
1.000 »u Call. — Juin, 227.25 ; juillet. 22B75. 
août. 229 50 ; septembre. 233 50 : octobre, 
233 50 ; novembre. 236.50 : décembre. 237.50: 
Janvier. 238.25. février. 230 50; mara. 242 50; 
avril. 244.25 ; mal. 246.50. 

Venise au Caire. — Nice-Troyes a Hé 
tïagné le 30 m»ù par Troyes. 3 buta à 2. 
II. M. H. — Ecrira à M. le C.rtlf.er du Tri­
bunal civil de Lille, avec mandat de 
11 franc». Un MSI. — 1") Si vous êWs 
titulaire de la carte d'ancl-n combatt*»t 
et si vos versements ont été laits à une 
caisse d'A. S. d'anciens combattante. voa> 
avez dû bénéficier d'une subvention tpé-
clale de l'Etat. 2U) Vous pouvez demander 
la liquidation à 55 an*. Le résultat varie 
suivant que les versements ont été faits 
à capital aliéné ou à capital réservé. 3") 
Voyez votre caisse peur le calcul précis 

D. L. 43. — SI voua ne vous- présentez 
pas. Il sera donné défaut con;re rmaa. 
Une personne ennuyée. —, Vous pouvez i 
demander l'assistance aux vieillards. Celle- ; 
cl ne sera accordée que dans la limite ou i 
vos sept enfanta ne pourraient pus eux-
mêmes vous verser une pension aiimen- ; 
taire. E. L. 24. — Un dégrèvement 
d'Impôt foncier peut être demandé au dl- ; 
recteur départemental des Contributions | 
directes dans les trots premiers mois de . 
chaque année, pour les Intérêts payés pen- ; 
dant l'innée précédente. Locataire | 
exploité. — Vous aviez six mo.s pour 
demander la réduction depuis le paiement i 
de la première quittance indûment majo- , 
rée. Propriétaire perplexe. — l- , Le 
recrépltement Jusqu'à l mètre de hauttMr 
*st a la chante du locataire. 2") Vous pou- i 
vez voir le percepteur et lui demande! si 
tout a été réglé. Pr.rrain de Michel. 
— 1- ) T h é o r i q u e m e n t , v o u s le p u i v e z ; ! 
aucune loi n'Interdit le cumul, S.HU! pouf , 
les fonctionnaires. 2") Pratiquement, .vous ; 
devrez vous Inscrire comme artisan au 
registre des métiers, et le certificat artisa­
nal pourra vous être refusé par le* allo­
cutions d'artisans en cas de cumul. 3"j 
Mais voua pourriez vous Inscrire au regis­
tre du commerce comme commerçant et 
payer patente. Alsace-Lorraine. — En 
principe, la convention passée avec un syn­
dicat ne vaut que pour se* m<=rnbre.* a 
moins que oe syndicat n'ait traité comme 
organisation la plu* représentative et que 
la convention ait été étendue à toute la 
profession. 1895. A. R. B. — Elle peut 
citer ses enfants devant le luge de paix 
pour obtenir une pension alimentaire. Le 
Juge la fixera suivant les besoins de l'ascen­
dant et les possibilités des enfants 

Pas d'accord, L. J. — 1°) Sauf accord 
amiable, ce sont les huit premières traites 
qui sont à payer et les suivantes à suppri­
mer. 2°) A défaut de paiement, vous pou­
vez assigner en résiliation. 11 faudrait voir 
un avocat Immédiatement- sachant 
tout. sauf... — Nous ne pensons pas pou­
voir publier les résultats du brevet sportif. 
Ceux-ci seront donnés directement par les 
examinateurs aux candidats. Un pari. 
— 1°) Elle a besoin du consentement des 
parents Jusqu'à 21 ans. 2 ) Légalement 
non, sauf émancipation aceorciée par le 
père. D. H. — l"i Ce ne doit pas être 
une question de nettoyage, mais de cons­
titution physique. Le dentiste ou le méde 
cin pourraient voua éclairer. M. R-, 
lecteur ennuyé. — 1°) Il n'y a pas de 
c bons de la Défense » avec lots. Il s'agit 
sans doute d'une autre liste. En touchant 
les coupons, la banque vous préviendrait 
2") n ne peut faire usage du mur sans 
acheter la mitoyenneté. Le Juge dé paix 
ou le tribunal civil sont compétents sui­
vant l'Importance du litige. 3") Après la 
floraison. G. t. — \«) Vous paierez 
l'impôt foncier en Belgique. 2") Comme 
étranger, vous n'avez pas de déclaration 
d' c avoir à l'étranger » à faire. Loca­
taire Infortuné. — 1M La cote personnelle 
mobilière est payable par tout occupant 
non indigent. 2"> Le loyer matriciel indi­
qué se rapporte au loyer annuel de 1014 
diminué d'une somme variable suivant 
les communes. 3"! Les chiffres Indiqué*-
paraissent tout à fait réguliers. O. R. 
t8. Wartreios. — 1") Voyec la gendarmerie. 
2 ) Le commerce mettra certainement en 
vent» ce nouveau modèle de registres La 
chargé de l'achat Incombe à 1 assujetti 
3") Vous pouvez donner congé suivant 
l'usage des lieux («n mois à l'avance s'il 
ne s'agit pas d'une location réputée faite 
à l'année). 

CONVOIS FUNEBRES 
Aujourd'hui, samadl a 4 M B l * n , fa-

néralllea ds : 
ROUBAIX 

Madame Clémence QUatHUI 
A 9 h. 30, «(lias Saint-Sépulcre. 

M. Jules OOLLARD-COÏOUJl 
A 14 b. 30, salis» Salnte-Baroadstts. 

TOURCOING 
M. René DBLPLANQUX-DaBalKTTRS 
A 8 h. 45. église M.-D. d» Consolation 

Madame Henri CATRISSS-OLIVIEU 
A S heures, église du Sacié-Coeur 

M. Victor HOMBEK-DELETOMBB 
A 8 h. 13. égllae N.-D. d» Lourd»». 

M. René-Kuacns LTOn?-ROD«T 
A 9 h. 45. égllae Salnt-Chrlatoph». 

XC" Auguste MAStJRÏ-WAONON 
A 11 heure», église N.-D. d» Lourdes. 

HASQUé.HAL 
Monsieur Adolphe 8CRMONT-WATTCL 
A 8 heure», égllae Saint-Nicolas. 

.MAKAIS-DE-LOMME 
M— ï t u ï t O. VAMHULLIBUS 

A 10 heures, égllae du Maral»-de-
Lonuue. 

PECQ 
M " TeuT» Cyrille TRENTBSEAtrX 

A 9 h. 30, église d» Pecq. 
Lea personne» qui. par erreur ou 

omission, n'auraient pas reçu d» faire-
part de lw mort de 

Moaaiear Jules COLLARD 

Epoux de D"" Victorine C 0 P 0 L L A 
derédé é Roubalx, le 3 Juin 1837, dans 
aa S7* année, administré du Sacrement 
de lE.-.iréme-Onctlon, sont priées d» 
considérer le présent aria comme une 
invitation à assister aux Conrot et 
c3ervice qui auront Heu le samedi 3 
courant, à 14 h. 33. en l'église Sainte-
Bernadette, à Roubalx. sa paroisse. 

L'assemblée A la maison mortuaire, 
105. rue Ruben» (tram D place d» 
1 Avenir l. A 14 h. 15. 

D? la part dea famille» Collant. Co-
po:.a. Deunust. Waquler. Dedeyne. De-
poortere et toute la famille. N3177 

Tassa êtes prié» d'assister aux funé­
railles de 

Madame Jules S U R M O N T 

née Eliaa VALLEZ 
pleu-ement décédée à Roubalx le 
4 Janvirr 1937. qui auront lieu le lun­
di 7 courant en J église Salnt-Jean-
BjpiiLte. a » h Assemblée 133, rue de 
Boulines, à 8 h. 45. 18310d 

Madame Théodore M 0 S S I 0 N 

•as) Maria I W t a a CARPENT1ER 
pieusement decédée à Roubalx. le 4 
juin 1937. dans aa 34" année, lesquels 

auront lieu le lundi 7 Juin, à 9 h. 13. 
en te.'!^i' &ainte-£Haabith. aa pa-

A .itmblée à la maison mortuaire. 
18. rue Samt-André. à 9 h. 

De la part de : 
M. Théodore MOSSION. son époux : 
M et il"" CARPENT1KR-ALEXANDRE 
M. Ailred MOSSION. ses parent» : 
Et de toute i» famille. 

Cet avia tient Heu de faire-part. 
Pompe» Funèbres Générales. Roubalx. 

REMERCIEMENTS 

ET OBITS 

TOUBCOINO 

A 8 a. 80. église M.-D. da ConarjlsSlsm. 
ai»~ W» J.-B. HXUL8-PRTVOST 

A a h. 30. égus» M.-D. d» la MarlMaa, 
I lUU» mumit «aMasse») 

Monsieur •«—••• j roURMaarraUeUt I 
A a heures. agUss ds Leers-Nord. 

Et toute ht famlll»; 
très touchas des nombreuses iiniuuaa 
de lympathl» qu'il» ont reçues 4 la 
«ulte du décès ds 

Moaaiear Raratood WATTINNK 
remercient le» personne» ayant aasasat 
aux funérailles, ainsi que celles créât 
empêchées, leur ont exprimé leur» sett* 
timsnta da condoléance». Main 

Mademoiselle l i ane Maquet, afoxs-
aleur et Madame Maouet-Lelatsg 4* 
leur fils et tout» U famille, traa «an­
che» des marques de sympathie qu'ils 
ont récusa à la suite du déoa» ds 

Moaaiear Casimir M A Q U E T 
adressent leur» sincère» remerciements 
aux nombreuse» personne» qui ont as­
sisté aux funérailles ou qui. regrettant 
de ne pouvoir y assister, leur ont ex­
primé leur» sentiments da condo­
léances laMld 

Madame Jules Roeer et aa famille. 
très touchées des marques de sympa­
thie qu'elle» ont reçue» k la suit» d a . 
décès ds 

Monsiear Julei ROGER 
adressent leur» sincère» remerciements 
aux nombreuses personne» qui ont as­
sisté aux funérailles ou qui. regrettant 
dé ne pouvoir y assister, ont 
leurs sentiment» d» cor 

La famille Bondt-Demestser. très 
touchée de» marques de sympathie 
qu elle a reçues à la suite du décès da 

Monsiear Pierre-Joseph B 0 N D T 

Vasjf de D a m Léonie Deraeataar 
adresse tes sincères remerciements aux 
nombreuses personnes qui ont assisté 
aux funérailles ou qui. regrettant ds 
ne pouvoir y assister, ont eiprimé 
leurs sentiments ds condoléances. 04Od 

On annonce le décès, à Her-

Monsiear Alfred SCHERPEREEL 
Ses funérailles auront Heu aujour­

d'hui samedi, à 0 h., en l'église Salnt-
J van-Baptiste (Ballons) 

Les familles Ounther, Hermersl, Ds-
•rlése. Monsieur et >*>»«•—»> Da»nu 
Orau et leurs familles, très touenss 
des marques de «vm pat h le qu'ils ont 
•-eçues lors du décès ds 

Mademoiselle Maria G U N T H E R 
remercient les personnes qui ont as-
slstè aux funérailles ou qui. empê­
chées, ont envoyé leurs sentiments da 
condoléances, et les prient l l s i l i l i i 
k l'Oblt du Mol» qui aéra célébra à 
Tourcoing le lundi 7 Juin, a 8 heures, 
en l'église Saint-Christophe. N3178d 

Monsieur Maurice Delplanqs» sa 
toute la famille, très touché» dea mar­
que» de sympathie qu'ils ont récusa à 
la suite du décès de 

Madame Maurice DELPLANQUE 

ae« Yvoaae S G A R D 
remercient les personnes qui ont as­
sisté aux funérailles ou qui. empê­
chées, ont exprimé leurs sentiment» 
de condoléances 

Chaque fols aa 
figure se contracte 

tant il souffre de s e s 
hémorroïdes , e t c'est 

bien pire quand 11 ae 
lève ! 

Var ices mal p lacées , 
auxquellea sont particu­
l ièrement sujet tes lea 
personnes contra intes 
de travail ler a a a i a e a, 
les hémorroïdes pro­
v iennent d e troubles 
c irculatoires qu'il eat 
iujourd'hul p o s s i b l e 

I*^ P U / / / d'enrayer. 
I 1 / 1 Le MARTONIC, l e to­

nique extrait dea a lgues , 
en purifiant le sang, par son é tonnante 
r i chesse en iode et en se l s minéraux, 
arrêtent leur déve loppement « t l e s ré­
sorbera peu à peu. 

Vous qui souffrex d'hémorroïdes que 
la const ipat ion rend intolérables , n'at­
tendes pas d'avoir à recourir au chirur­
gien. Pour év i ter l 'opération prenea du 

' i ^ l e t o n i q u e ' u 
w ex tra i t d e la m e r 

ETATSCrVILS 
ROUBAIX. — Naissance». — Lucette Le-

comte. rue Jules-Quesde. 377. 
LUXATION t u m aaa> Baptême, noce» t e 
llellele. 9S rue [nkrrm&nn T 335 21 «x iMI 

Béatrice Despierres, ru» Paul-Demulder. 
43. née nie de Maufait. 72. 

Publications de mariage. — Raymond 
Boucquev. trieur de laines, boulevard Beau-
repaire. 82. et Blanche Gamot. re Bruar-
en-Artols < Pas-de-Calais). 

Portraits d'Art 
Mil I Ht:. 1 rue d» Lille Rx. TèL 341J0. 

1338 
Marla-e. — Maurice Journée, leprèsen-

tant. rue Paul-Bert. 80. et Marguerite 
Dammsn. s p.. rue de Lannoy, S13 

Décès. — Nathalie Plitser. épouse Lecl«raa> 
• s ans. rue de l'Alouette, cour Mulller a .— 
Paulette Durouchea. épouse Dleuset. 25 ans. 
rue de U Balle. I. ^ ^ 
Hsrkrerte é. iMstrrsec*, a . PL Likerta. ( U t 

SUZANNE HAt'T*moDB 

• " " ' " ^ MODaXES - DEÇU. 
Transformat. 11, rue Lannoj Ux. T. 178-U 

Eisa Vallea, épouse Surmont. 91 ans, rtat 
de Bouvlnes. 133, — Constance Berbtn. 
épouse Derume. rue Decréme. 248. — Mark* 
Carpentler. épouse Mbsalon. 33 ans rua 
Saint-André, lg. 

st-jAcouEs ^ r r s f i f •« 
CROIX. — Décès. — Sldonls Vandeputaa. 

veuve Vanden Buscche. 85 ans. nie de Tour­
coing. 112. 

WASQUEHAL. — Naissance. — Nlcoés 
Vanheeseche. rue Jacquart. 5. 

LTI. — Décès. — Kustachc Vanderplsav-
que. 59 an». 22. ru» de la Mairie. 

REM. — Naissance. — Jean Vanderasm-
pen. ru» de l'Industrie. 12. 

Décès. — Ella» Delattre. 83 an», limas» 
Louis Bavait. Impasse Saint-Pierre. X — 
Hélène D'Heedene. 23 ans, épouse 
Crêpe 1. boulevard Clemenceau. 148. 

TOVRCOIr:3. — Naissances. — Claudette 
Tournemine, rue Nationale, 138. — Otnr 
Démets rue de Bavai, 39. — Sabine Jes-
ques. ru» des Ursullne». «a. — Anne Born-
val. rue Bolleau. 31. — Paulette Baert. ru* 
Voltaire, 17S. 

Publications de mariages. — Oscar DelrtsX 
valet de chambre, a Roubalx, et Maris 
Baptiste, pelotonneuae. rue du Haiot. tan-
passe Dhaluln. 3. — Théophile Delattre, 
s p.. rue de Riga, 44, et Hélène Denoo. ».», 
rue Rouget-de-1'Isle. 12. — Norbert Her-
baux. docteur en médecine à Saint-Aodra, 
et Geneviève Lehembre. «.p., avenu» Al­
bert l". 2. 

èLLUNCES, BAGUES DE PIANCAItABa. 
- Grand choix a U Bliooterte as» riaasa. 
170 rue de DunXeroue Tourcoing. Racnèta 
ihei nr et argent 8081S 

Mariage. — Maurice Broux. employé, et 
Jeanne Desbonnet, s p.. rue Malcenee. tt. 

Décès. — Désiré Desmettre, 81 ans, m e 
de Béthune. 11. — Amélie Detecluee. TT 
an», veuve Cyrille Farvacque, rue Favata 
prolongée, 83. 

DEUILS. Orand ebotx Prix inîf 11 aaanl. 
P A T T V N - M K K R T 8 * rue S t - J a o a u a e . T g . a 

HALLIIN. — Basas. — Mans Tarrtaaav 
42 ans. en religion Soeur Saint-Paul, roa 
de Lille. 70. 

* Feuilleton d a « Journal d e . R o u b a i x » da tamedi 5 ia io 1 9 3 7 . — N" 3 

ZOMPEÏTE 
^ - " ^ 

NM 
— Eh Olec i H veux lui parler, le sau­

ver I cria ClotUde avec feu. 
— Quelle folle I retlrei-vous. Bonsoir, 

je voua téléphonerai de aes nouvelles 
Et lui tournant cavalièrement les ta ­

lons, il rentra dans le salon. 
Le Jeune homme qui avait feint le 

sommeil d e m a n i a . excédé : 
— Eh bien I ta girafe est-e l le partie ? 
A l'instant précis que le marquis pro­

nonçai t ces m o u peu flatteurs. Horace 
eut la sensation que M 1" Rearala lava i t 
suivi, était sur ses ta lons et venait 
d'entendre, n fit un signe de si lence à 
s o n a m i et . quand 11 se retourna et se 
pencha dans le couloir, il aperçut Clo­
tUde qui. lui tournant le dos, s'ache­
mina i t vers la sorti*. 

Avait-e l le entendu ? 
— E h I qu'importe, dit Sa int -Se lves . 

O n ne s'impose pas comme elle le fait . 
J e t 'attendais impat iemment e t je 

m étonne que tu aies pu si vite te 
libéret d'elle. 

— J'ai agi de ruse. J'espère qu'elle 
ne t ' s pas entendu car elle est mauvaise 
comme la fièvre quarte et se vengerait. 

— Que peut-el '* m e faire ? demanda 
noncha lamment Sa int -Se lves Elle est 
Impuissante contre moi. 

— Oh I dit Horace, balançant son 
bras mol lement devant lui comme une 
trompe (geste fâcheux qui lui éta i t 
famil ier) , m o n cher, souvent o n n'a 
aucun moyen, aucun pouvoir pour faire 
le bien ; mais , en général , on est tout -
puissant pour le mal. T'al-Je lu i ce 
sujet ma fable du MiUe-paltes et du 
rptromitre T Franc-Nohaln l'a entendue 
l'autre Jour dans u n salon et m'a beau­
coup félicité. 

— Félicité d e n e p a s être u n rival 
sérieux sans doute ? Non.. . épargne-moi , 
n e la d is pas . 

— C'est bien... n'y pensons plus, dit 
Horace, profondément vexé. Cela c o m ­
mence ainsi : 
Un spiromètre un jour se sentant 

[amoureux... 
— Horace, ouvre la fenêtre tout de 

suite 1 
— Pourquoi ? rour qu'on m'entende au 

j a r d i n ? 
— Non, mai s pour faire entrer ce 

rayon de soleil, un des derniers de la 
saison. 

Horace ouvrit la fenêtre et du Jardin 
dénudé parvint une véritable bouffée 
de tiédeur. 

— C'est la Cote d'Azur, dit Jacques. 
— En tout cas : méfie-toi de Clo­

tUde. 
— H e i n ? 
— Je reviens a mon idée. Elle est nlle 

à ne jamais oublier le qualificatif de 
g i r a f e -

— Laisse-mol e n paix. Regarde le 
jardin sons le soleil. 

— Sinistre, dit Horace, on dirait un 
moribond qui sourit 1 si c'est cela que 
tu a t tends pour éclater de rire. 

— Hélas I Cette douceur mourante 
s'accorde avec m o n besoin infini de 
repos. Les choses souffrent et cela m e 
rappelle un court poème di K h a y y a m 
le poète persan : 

Je me soutiens qu'un soir sur le 
[ marche 

Comme un potier pétrissait son argile. 
L'argile dit d'une voix presque éteinte t 
< Ah r doucement mon frère. 1e te prie, t 

— Tu es posit ivement lugubre I ré 
pondit Valller. 

I ls se turent . I m m e n s e é ta i t la dou 
ceur humide de ce ciel laiteux, argenté 
plutôt que doré par le soleil pale. Le 
Jardin, e n bordure du boulevard Bineau, 
avec ses arbres et ses arbustes sans feui l­
les. Imprégnés de brume, éta i t rous-
sâtre avec de longues coulées violettes. 
Tout semblait mort mais d'une mort 
sans lutte ni secousse... 

— ClotUde... reprit Horace. 
— Chut I supplia Sa int -Se lves 
Obstiné, Horace poursuivit : 
— Elle veut pour toi le mariage, 

l'amour, avec elle, bien entendu. 
— L'amour ne m'intéresse pas, n i avec 

ClotUde ni avec la plus belle des femmes . 
— Ohl Jacques I 
— Mais, m o n cher, l 'amour c'est l 'an­

goisse, l'espoir mêle de crainte, les d é ­
sespoirs imprégnés de confiance, un tas 
de sent iments violents que Je redoute 
dont l 'évocation me fait m a l Et fa i s - tu 
ce que c'est encore que l'amour ? 

Horace eut un petit barrissement 
plein de confusion : 

— J'ai tout de m ê m e quelque expé ­
rience, m o n cher. 

— Eh bien 1 l'amour n'est-ce pas 
l'attente dans u n dancing trop chaud 
ou eUe a juré qu'elle serait à quatre 
heures, et U e n est six ? Ou le p lanton 
dans une rue glaciale, car les rues de 
nos b len-a lmées sont toujours, o n n e 
sai t pourquoi, les plus froides o u les 
plus ventUées de la ville. L'amour c'est 
le petit bleu qui décommande une so i ­

rée et cela non pas au moment qu'on 
se disait : « quel ennui de quitter ses 
pantoufles», mai s à l ' instant où cravate 
ayant lutté avec sept ou huit boutons, 
on aspire à sortir pour échapper au 
souvenir de ces combats . L'amour, c'est 
une suite de travaux trop pénibles pour 
moi. 

— Enfin, tu es souffrant, car sans 
cela, tous ces ennuis t apparaîtraient 
comme de négligeables imperfections 
Tu es malade.. . 

— Très malade et peut-être serals-Je 
sauvé al je pouvais, n o n pas aimer, fl I 
de ces émotions , mai s rire. Ah I le bon 
rire large qui détend, aère Fais -moi 
rire et Je revis I 

— Regarde-moi . 
— Tu as perdu le pouvoir de m e dis ­

traire, de soulever par l'hilarité la m o n ­
tagne d'ennui qui m'étouffe. 

— Va voir des clowns. 
— Tais- to i , ne troublons plus le s i ­

lence. 
Il n'avait pas achevé ces mots que 

des vociférations éclatèrent dans la 
chambre voisine. 

U n e voix d'Américaine clamait , au 
paroxysme de la fureur. 

— O h I c'est vous enfin avec m e s c h a ­
peaux, ifupid lut le girl t J e pensais mol 
pas pouvoir sortir ce soir. 

U n e voix flûtée répondit : 
— Oh I fal lait pas vous e n faire. Chez 

Olympe e t Anala. m e s patronnes, c'est 
toujours c o m m e ç a : la dernière m i ­
nute . Mais o n n e rate Jamais son train. 

— Voyons- les , ces chapeaux, reprit 

l'Américaine. Venez sur la terrasse que 
J'examine si la couture eUe est bien 
faite. 

— Oh I pour ça c'est de l'extra, ré ­
pondit la midinette e n avançant avec 
l'Américaine sur la terrasse. 

dessus les moulins. 
— Assez, Je vous défends de 

dre. malhonnête fille I 
— Mol, malhonnête , quand Je 

donne raison ? 
Horace dit à son ami : 

Cette terrasse desservait toutes les — Je ferme la fenêtre, n'est-ce p a s ! 
pièces, aussi bien celle de Sa int -Se lves 
que celle de l'irascible Américains. Mais 
entre chaque chambre ou salon, une 
petite cloison les séparait . Le marquis 
ne voyait donc pas les deux interlocu­
trices mais U avait , le mat in même, 
croisé dans le couloir l'Américaine aux 
cheveux blancs et roux, portant dès 
l'aube deux mUllons de perles autour 
d'un cou décharné que tous les reflets 
rie l'Orient ne parvenaient pas à r a ­
jeunir. S a n s doute étai t -e l le dans la 
maison de santé pour reposer ses nerfs 
surmenés par une vie mondaine trop 
Intense. Déjà fl ''avait entendue v i tu ­
pérer contre SA f e m m e de chambre et 
la traiter de tille damnée . Maintenant 
c'était le tour d'une arpète quelconque. 

— Oh I disait la vieil le dame, r e t a r ­
des -moi cet te rme mal cousue, tout de 
travers. Oui ou non. est -e l le d s travers f 

— Ce n'est pas mol qui l'ai mise s t 
je vous accorde qu'eUe a u n peu l'air 
d'avoir bu. 

— D'avoir bu quoi T 
— Enfin, eUe se t ient mai , répondit 

le timbre acidulé de l'arpète. 
— Et ce doublure ? _ 
— L a c o i f f e -
— EUe t ient pas . 
— O n dirait qu'elle veut M Jeter par-1 

Cette discussion e s t fastidieux*. 
— Mais non, laisse donc— Chut I 
L'Américaine hurlait maintenant : 
— Remportes , remportes les i l iapaani . 

fille t vos patronnettes ; mol. Je B a t s 
veux pas . 

Kt la v o l s e n bonbon anglais da) 
l'arpète: 

— Ohl marlama. les pet i ts défauts ES» 
m sont rien. J e va i s vous recoudre sa 
rose foUe et la coiffe volage. 

Mais l'Américaine excitée a u pin* 
haut point, désirant peut-être 
une commande qui ne lo i 
ne voulait pas entendra raison. A 
timbre rendu chevrotant par la 
se mêlait celui de la fillette. Fu i s s o u ­
dain : 

— Vos chapeaux, TOUS D S VOUSSB p a s 
las reprendre T « t a la vieUie d a i s , sia 
bien voilà e s que j'en fals • 

Et de son salon Jswquas médusé Te* 
soudain dégi lngoier 
passant par dessus la cloison dam 
séparait de celle de l'AmdrtORlne, u n -
deux... trois rhapaairs qui roaiUratat éaVRB) 
la poussière. 

— O h l ça, c t r t trop t d r t l cassaw t n 
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